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CINQ SOUS LE. NUMERO EDMÜNDSTON, N.-B. 8 DECEMBRE 1927

SBB'-iSBu»

*4 i. QUATORZIEME ANNEE
LAP £ LANGUE D’ENSEIGNEMENT 

E CELLE DES ANCETRES, DIT LE 
-_UR A. De LURY, DE TORONTO

À
■ J. DESJARDINS, ACCUSE DU VOL DE 

$2,300 IRA AUX ASSISES Ш
'

І PR PART
Un jeune homme, fils

Paul Lajoie de cette vffl______
vict^' d’un accident à la pttlpe-

dans l’après-midi. Il se fit pren­
dre le bras dans une chaine.Trans 
pmé à l’hôpital de St-Basile, les 
médecins ont du lui amputer le 
bras en haut du coude.

C’est la saule méthode qui puisse 
assurer le progrès et le succès 
de l’élève.— L’abolition du Rè-

gique. , |
——________

DECLARATION

C’est ce qu’a décidé lTion. juge Lachance, ce matin, à la! 
fui de l’enquête préliminaire L’accusé parait indif- 
férent à ce qui se passe en cour.

LE TRIBUNAL REFUSE DE L’ADMETTRE ' 
A CAUTION

Québec, P. Q. — Sa G—..
Mgr R. M. Rouleau, O. P., a і 
té Québec samedi soir pour І 
York d’où il s’est embarqj 
bord de l’Aquitania pour S 
ter au Consistoire romain 1* 19 
décembre. Mgr A. Gosselin, Vec­
teur de l’Université Laval, eiipé 
rieur du séminaire, et doyen du 
chapitre métiopolitain, Є: lè R. 
P. Edgar Chouinard, vice-chan- 
celier de l’archevêché, ассощиа- 
gnent Son Eminence.

Le cardinal Rouleau 
ses insignes au Consisfoire^pt™

MORT ETRANGE 
D’UN OUVRIER DE 
ST-JOSEPH D’ALMA

la

Chicoutimi, 3, — Nous appre­
nons de St-Joseph d’Alma que le 
docteur Jules Constantin conti­
nuera de tenir enquête, le 20 dé­
cembre, sur la mort de Michel 
Martel, ouvrier décédé, a déclaré 
le Dr Tremblay, d’intoxication 
alcoolique. Martel revenait ces 

Jours derniers de Mistassini en 
compagnie de son patron M. T. 
Larouche. En arrivant à Alma, 
se rendirent chez un nommé St- 
Georges et prirent un coup. Mar­
tel sen fut chez lui, prit.sort sou­
per, veilla, but encore, puis se cou
clia. Le lendemain, il retourna
chez St-Georges en compagnie d‘ 
un nommé Lebel et John Walker 
lui servit une boisson. Martel ve­
nait à peine de la boire qu’il s’af­
faissa sur une chaise et s’endor­
mit. Il se réveilla, retourna chez 
lui, s assit sur une chaise s’en­
dormit de nouveau et lorsque sa 
Femme voulut le réveiller, elle ne 
e put. Il était mott. Voilà en subs 
tance les faits racontés par les té- 
moms, à l’enquête tenue devant 
jury. On fait analyser la bôis- 
ton et 1 enquête se continuera en 
décembre. Martel a été Inhumé 
mercredi à Alma. 4

Joseph Desjardins, aegj^ pari s’intéressant plus du public qui 
la Couronned’ayoir voléstie-notai I suit les procédures que des témoi- 

hme de $2,300.00 appartint au I gnâges à charges contre lui. 
malheureux Adolphe Desjardins I La cour a refusé la demande 
qui, le samedi, 26 novembre, trou I d’admission à caution, à la - 
va la mort dans des circonstan-9 d’une objection de la
ces qui ne sont pas encore trèsl —“Nous aurons peut-être___
bien éclaircies, a été condamné j autre accusation à porter contre 
par 1 bon. juge en chef Arthur l'e prévenu quand notre enquête 

Lachance, des Sessions de la [sera terminée et que le cadavre 
Paix, à subit son procès au ter-l d’Adolphe Desjardins aura été 
me d’Avril des Assises Criminel-1 trouvé, a déclaré Me Bienvenu, 
les sur l’accusation telle que por-

Toronto, 3.— Pédagogues lan­
gues anglaises, comme pédago­
gues de. langue- française parta­
ges l'avis que le Règlement 1?
•»;«e une erreur pédagogique et 
que les enfants doivent appren­
dre Une langue étrangère dans 
leur langue maternelle.

Le professeur Alfred dc/Laury,
№ occupe la principale chaire 

ЩЖ- * mathématiques à l’Université 
de Toronto ajoute son nom à la 
liste des pédagogues de cette vil­
le qui recommandent la méthode 
rejetée par le premier ministre 
Ferguson en 1912 mais acceptée 
par lui en 1927.

"Pour moi, dit le professeur de 
Laury, le fait est frappant de par 
sa nature. La première langue à 
employer pour inculquer des сов 
naissances à un jeune enfant, c’est 
sa langue maternelle. Si l’enfant 
embarrassé par un idiome étran­
ger, avant même qu’il connaisse 
le sien propre, on peut difficile­
ment espérer des progrès de lui.
Un enfant de; langue anglaise ne 

peut poursuivre longtemps se 
études, mênje élémentaires, s’il

ONLACROYAIT
.engloutie AVEC

ЬЕ “TITANIC

* *'Fn mncMua * - 0 Robertson, que Гоп croyaitEn consequence, je suis porté avoir été engloutie avec le “Тіt*
, à croire, abstraction faite de la nie”; rentrait chel élu u Tlta"

gBgfdSaais tgss
cet aspect, je ne sache pas que changea d’idée Elle fut * *ï*

гагїїйїмЕ ,f’leur droit naturel à faire instrui­
re leurs enfants en français s’ils 

. le désirent. C’est une prérogative!
'pour le Canada que de posséder 
une culture bilingue.

“Bref, ceux ■
*er une contra

UNE COUPE TOUR 
LES PLUS JEUNES

M. D. R. Bishop, principal à 
lecole, a offert récemment une 
coupe pour être disputée entre 
les jeunes joueurs de hockey de

NOTRE 
COURRIER f,
................. ................. tcourageant qu’on développera

chez eux l’esprit des amusements 
sains et qu’on formera les joueurs 
habiles.

я
Le père de la victime, venu dtaj 

_ Nouveau-Brunswick,dès qu’à estai
La cause de la Couronne est 1 eçu la mort tragique de son tMta 

conduite par Me Valmore Bien- J i assisté à l’enquête. Son état fai- 
venu C. R.., et Me Alleyn Tas- j tait peine à voir et il ne pût rcte- 
chereau, C. R. défend l’accusé. I lir ses larmes quand il entendit 

Ce dernier semble peu se sou-1'es témoignages, 
cier de l’accusation et c’est d’une | Le détective Arthur 
faS°P 1*ort désintéressée qu’il a | le la police municipale, est le pie 
suivi 1 enquête tenue ce matin, l'nier témoin de la couronne. Il

’*t questionné par Me Valmore 
Bienvenu, C. R. substitut du 
-ureur général.

Le_26 novembre, il fut avisé 
*ar téléphone de la mort d’un in­

dividu.
—‘“Le sergent Cauty vint me 

succursale St-Basile de la Socié J trouver vers 10 heures et quart 
té l'Assomption, au chant de l’A-j lu soir. Il me dit qu’un individe 
ve Maris Stella, il y eut deux ini-1 venait de se noyer et qu’il était i 
tiations. M. le président, Dr. H. | alors avec son cousin. Il ajoutai 
Cyr, a bien voulu faire une peü-1 qu’il devait y avoir quelque ch* 
te causerie de manière à stimuler j se de louche et 
notre ambition à recruter de nou-1 faire enquête, 
veaux membres et à rester tou-J ‘Desjardins est retourné au 
jours fidèles à notre association j in pour faire faire des re, 

Antoine Richari^ft ah- Ce n est pas pour noua personnel-1 ches. 
nt depuis quelques jours pour Imitent que nous travaillons mar-1 —“Deejardfns était-il arrêté à 

un voyage dans le comté de Kent, bien pour notre nationalité, pour |ce moment?
--Mme Archille Bérubé est par nos enfants, notre foi, notre fan-1 —“Non. Il m’a dit qu’il voulait 

SemI"i?e.d,e^.'"'e Pourpier g«e et nos moeurs, qui plus quel faire des rechercha au sujet de 
esiden a I Hotel-Dieu de St-Ba- ( jamais sont exposés à de graves 1 son cousin qui venait de se noyer 

. u n - dangers. Plus nous aurons dr I le suis allé rencontrer l’accusé. le
ayons deux anglais . . • rscar Uyr est de passage membres et plus nous serons ei I ui demandai qu’est-ce au’ils é-pour nous servir! C’est épaüntl 1C1 d*Puls S^lques jours I mesure de travailler à l’instruc aient venus ІгігГаГ Bassin-

ПП j m,aJ’ apr“s les beaux . Dimanche soir, le 27 novem- tlon de la jeunesse canadienne | ‘On est venu voir ça dit-il ” Il 
est П S dM 5.,AoUt ! M‘ Véniot ^re.no.us avon® «“ «ne assemblée tout en donnant plus de prêtre і ne répéta plusieurs fois qu’il n’-- 

Jrer d*ns son T’? 6 la direction de M L’Eglise l’assurance du reste est I ait pas d’argent pour faire ex- 
ame dAcad'en français, qu'il Gustave Gaudet, agronome du «* très avantageuse. lécuter des rechercha

" resPonsable .de comte • ..-M. et Mme Oscar Daigle de| “Nous sommes ators montés <
m'nt sê fa.fl ’ AL°,rs’ com- :=::—--------- ' Madawaska Me. étaient en visi- j *>ste, où je le mis aussitôt sur ses

. ®e ‘a,t"d quon bloque les te a St-Basile 1a semaine dernière | gardes.
DouaZmrtSqhaU bVeau des I LAC RAKER I "7Mx, Charj.es Edward ВеаиН-j “H me dit alors qu’il avait rrn- seufe r?i Jn Sh’Pîegan P°ur ’a I- PèUim | eu de Notre Dame du Lac étaient I contré son cousin le matin et é

fteürs sculêJnt T C°nServa- — - de Pa^e id cette semaine. l’ait allé avec lui au Kent et à
, Çulement ont passe avec —Mme F. Bourgoin de French | ^te-Anne-de-Beaupré A leur rp

cces les «amens de la Corn- ~^Le 21 novembre est née à M. vllle. Me. était en visite cette se l 'our, vers 7 heures son cousin 
mission du Service Civil? Enco- et Mme Jules Labrie une fille mai°e chez M. Arthur Hudon. [ «irait insisté pour idler
" rLd'V°nS;"°.Us.rien si l’offici- baptisée sous les noms de Marie . —— ---- 1 in, voir ies bâteaux “Il v arait
Mai."‘P çan,t <ta,t un français. Thérèse. Parrain et marraine M. ^ттяя——мц[ |es marsouins, j’en ai vu cina ou 
Mais quant a tolérer un officer et Mme Joseph Collin. I KEDGEWIflC M R iliix- Mon cousin s’est penché T
de notePa,iIe PaS un traitre mot Д* 27 novembre est né à M. | RMXjfcWHA, N.-B. N ors que je marchais £ ,vant~
Une ponufati^Ue' des,ervir b‘J!5m-e Alfre,d Bonenf*nt un fils ^| юиг voir ces marsouins et і’ai 
c’est? an français, baptise sou» les noms de Joseph [entendu “floc!” Il venait de tom-
un rhanmnü ftop rai.de, et il faut Armand. Parrain et marraine M. —Dimanche après fa grand i «r à l’eau en criant “Jos!” 
n enangement dans cette situa- et Mme Joseph Nadeau. messe avait lieu l’érection d’unj “Je me doutai alors de ouel-
Pendant ... , . „ "T-Le 4 décembre est née à M. n°“veau “Chemin de Croix" pré-1 l°e chose et je fis fouiller leore-

nistfe dp l,4n' '^Blt Prcmier Mi et Mme,Henry Nadeau une fille s,de P" Sa Grandeur Mgr. Chi-| enu. Je trouvai sur lui un- om- 
M- Véniot baptisée sous les noms de Marie asson. *»»té des Rév. Curés Me-[те de $600.00. 

ou’il ^ de nous répéter Berthe Parrain et marraine M. et ,lanson. Lanteigne et Thibault ! —“Que faisait-ü?
4 lâroês» d£ 1 à fa M”" Jos Ouellet Le sermon de circonstance îrt| —“C’est un journalier. J’ai trou
anelals dp ^**6** de •’élément Mme Olivier Bonenfant nous donn< P*r le Rév. curé Lantei-1 é d’abord $37.00 et il devint bl» 
rans dont* Pr,°Vmce' « s’est[a qmtté pour un séjour de quel- 8"e I ne; il me donna lui-mfa^e Jora
cette la•e® remercier de|4“es temps à Arsenault Siding. —Mme Ludger Rivard, qui é presque $700.00. Je lui demandai
dans noir, d eSI>"‘ qu '• tolère І M, et Mme Jos Bélanger sont ta'4 autrefois de Kedgewick non., I omment il sê faisait qu’il avait 

anglais oui vip«™te "" nfficier J maintenant de retour d’un voyage est revenue la semaine dernière | fant d'argent sur lui quand il a- Г5,« ЛУ с- ЄП‘,)е "= sais d’où, a Moncton. pour passer quelque temps. |vait dit qu’il ,vait rien
Comme si поия^* .Gloacester1 f„„D4"anc,lîe les Assomptionnis- —Dr. Desrochers d’Edmunds-| ~“Je vais vous cSre fa vérité, 
comt<s rt»hrsm^US ° av,°ns pas au JJ* ce.ttc paroisse jouissaient ton était en voyage id lundi enré I ^ ensuite, j'ai pris cet *r Sir cpH. Cvmp^tents pour d’une pet te veillée tenue à 1, sal- gistré à l’Hôtel ’ de mon rôusin ^иГІаЕ,'
remplir cette position. le paroissiale sous la direction de -Mlle B. Savoie сїГрІггіе pou, 1“ recherches 1 Шп

fsuite à la page 8 ) ÏS dcvOU< P*steur M. L. Ri. un voyage de quelques jours il "Je dis au constable Roy d*
Cbario N. B. | aire des recherches sur lui air i,

»“ а ’’occasion de —Dfaianche soir, Mlles Аиго-1 ;™7ai? qull en avait d’autre. Il
1 initiation de M. et Mme Emile re et Blanche Savoie recevaient! 1,1 .Я“« effet il en avait d’autre
de g 4sL££ vlVtnus membres E'us.,eursde •«”•$ amis à une par-|,nais ÿf’d l’avait dans sa cham- 

1 Assomption. Le de cartes de quatre tables J “«ai chez lui à 244 rue St-
™ tormine on se quitta. Le 1er prix fut gagné par Mlle І р|*т;о|8, et je trouvai dam 

ayant propose de se rencontrer Jd» Dion, et le 2ème prix par Ival,$e qu’il déclara lui Jm,
amusante"* P°Ur une “"«>«••« Roy le prix* tout au fond, „*«

t^atKin par M François Deschê- kfjgfa«“"f- «

Inst. rie-Ange - 
était .Levasseur.

tée.

Nom ne publions que de» let 
toes signées, ou des coimuuMea 
rions accompagnées d’une fattre 
ÿné*. avec adresse authentique

-
'i

| SAINT-FRANÇOIS |
[

S | ST.-BASUE, N. B.“C’est la faute de la Co 
on du Service Civil” „„us qira 
M. Vemot, quand nous lui repro­
cherons d’avoir appointé au bu­
reau des Douanes à Bathurst, un 
anglais en remplacement de M. 
White qui devient chef du bure 
place occupée antérieuremêilt i 
M. Melanson décédé l’hiver d 
nier.

De fait, en autant que notre * 
moire ne fait pas défaut, 
vous toujours eu

Mardi, le 29 novembre, après 
Une vie laborieuse, s’éteignait pai­
siblement dans le Seigneur M. Dé 
siré Côté à Page de 80 

Son service et sa sépulture eu­
rent lieu à Connors. Il laisse pour 
pleurer sa perte une épouse, trois 
fils et trois filles, Félix et Alcime 
de cette paroisse, Marcellin, Mme 
Jos. Dubé.Mme Jos. Emond.Mme 
Marc Landry de Madison, Me.

A lafamille en deuil nous of­
frons nos plus sincères sympa-

tsi-

ans.
A la dernière assemblée de laSm

me demand»'
nous a- 
bureatsi/J , , Ж- sur ce___ _

un français et un anglais; et c’é- 
ÎSCplus que justice pour n<* соті 
patriotes de langue anglaise, é- 
tant donne la forte proportion 
française de la ville de Bathurst 
et surtout du Cointé de Glouces­
ter ou s etendent les activités de 
ce bureau.

Donc, nous

recher-

^ I

9 1 ©

ON TROUVEГ)
SON CADAVRE

été retrouve hier à un demi-mil- 
te plus bas que l’endroit où l’on 
avait trouvé, son auto

qui espèrent exer- 
pile sur l’élément 

trançais se sont imposé une tâ- 
che impossible. Elle est du nom-

J K œmçlfa” 4W ”e pCUVent!^c-

-4

65,000 FORDS 
ONT ETE VENDUS 

EN SEPT HEURESLa Ville acquiert leur terrain 
ltow ^ construire un poste de

e

4
u ^ teai„di. жЕНЯІїігЕ

У* de. Colo«“b 6 acheté récem* au parc Holland, des commandes 
ment fa propriété de Mme J. A. avaient été faite» pour 640»"au 
Bernier, sur la rue de l’Eglise, tomohiles, d’après un 
pouf en faire son "chez-soi”. Cet- cqu hier, ge
te société a plusieurs projets en 

au‘tos l’organisation 
d un gymnase avec jeux de tou­
tes sortes pour la jeunesse de la

. /Г

si
cement 
SNER. 
$ pour CARTES DE VISITE 

CARTES DE NOELtte est >•_ f*11 est'
SNFR

A me assemblée récente du 
1 rie la ville il fat décidé 
•f k terrain que possé- 
!es Chevaliers de Colomb, 
rue Canada,^pour y cons-

A l’approche des fêtes de Nœ’ 
;td" Jour de l'An il vom fau 
ton des carte* de visite et de; 
-«tes de souhaita.
Pourquoi ne pas faire impri-

... pour

mt
jo- Nos échantillons de cartes

sa
s. -V"-

MES /VvH
№ f

1.1,
1MES 0

m

.

«1 i
1er. de Colomb 1

ST-LEONARD |i taІ 1g v J-fiМЩ

til 7 Dm-
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ge en cette ville la se-
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PAGE DEUX LE MADAWASKA I DECEMBRE 1927,

J. DESJARDINS.. Par la Cour:
—"Vous a-t-il dit à quel en­

droit il était tombé?
—Au hagar 25, à un endroit où 

personne ne va le soir.
Le témoin suivant est M. A. 

Brousseau. Il loue des chambres 
et l’accusé fut un de ses ldcatai-

—“Avait-il l’air sous l’influen­
ce de l'alcool? '

—"Non, il était très bien.
La Couronne déclare alors sa 

preuve close et l'accusé, Joseph 
Desjardin», subit aussitôt son ея 

l’accusati-j

AGENTS DEMANDES A VENDRE
Voulez-vous faire de $40.00 à Un bon piano à vendre. S’a- 

$75.00 par semaine tout en éta- dresser chez M. William Tur- 
bilssant votre propre commerce? geon, Edmundston, N. B. 

Assurez-vous la grande Ligne 395-2fs-l déc.
Watkins pour détailler dans vo­
tre localité ou comté. Plus de 
175 produits
toutes les familles. Détails four­
nis sans aucune obligation. —Bon Service en Tout—
THE J. R. WATKINS COMPA Chaussures réparées et livrées à 

NV, DEPT. 29 
379 Craig Ouest, Montréal 

40Mfs-l déc.

ySuite de la page 1

chambre et défonça la valise du 
noyé d’où il enleva l’argent et 
les habits

Le témoin produit un morceau 
d’une valise noire qui fut brisée. 
L’accusé fut détenu et lundi der­
nier, une accusation de vol était 
portée contre lui.
, Le constable Wilfrid Roy, le 

‘témoin suivant accompagna le dé 
tective Laliberté au 244 St-Fran- 
çojs, chez l’accusé. Ce dernier 
remit les trois valises produites. 
Il fut témoin de l’interrogatoire 
fait par le détective Laliberté.

Le chef-détective Lauréat La­
çasse, de la police municipale , 
s’occupa de faire enquête le di­
manche après-midi et se rendit 
chez l’accusé. Il corrobore les dé­
clarations du premier témoin.

Le constable Conley, de la Com 
mission du Havre, était de servi- 
sur les quais, samedi soir.

—L’accusé est venu me voir es 
me disant que son ami était tom- 

■ bé à l’eau.
Par Me Bienvenu :
—Avez-vous vu des marsouins 

ce soir-là?
—“Non.
—“J’en ai vu une fois.
—“A-t-il parlé d’argent?
—“Non.

Euamen volontaire sur 
on d'avoir volé une somme de 

$2,300.00, propriété d’Adolphe 
Desjardins

—“Plaidez-vous coupable ou 
non coupable ? demanda la Cour.

—“Non coupable, répond l’ac­
cusé.

MAISON DE PENSION 
COUTURE — BRODERIE 

CORDONNERIE
en demande dansres. miPar Me Bienvenu ;

—“Joseph Desjardins travail­
lait-il ?

—“Toujours.
r-r“,Est-il allé chez-vous same­

di soir?
—“Oui, vers 8 heures.
—“Est-il resté longtemps?
—“Dix minutes environ.
—“Vous a-t-il parlé ?
—“Il med it que c’était embê­

tant qu’un accident venait d’ar­
river et que son cousin était tom­
bé à l’eau—
“J’étais avec lui, dit-il, et tout à 
coup il tomba et m’appela à son 
secours. Je cherchai à lui lancer 
quelque chose, mais je n’eus pas 
le temps”.

—“Vous parla-t-il d’argent?
-i“Non. Il me dit seulement J ces, dit Me Bienvenu, je crois 

que son cousin venait des Etats- que l’enquête doit être termini e. 
Unis et qu’il avait de l’argent. Nous aurons peut-être une autre

Par la Cour : accusation à porter contre le pré-
—“Avez-vous remarqué son é- venu.”

domicile.
o ‘ Z Maxime Bérnbé

— rue St-Jean Edmundston, N.-B. 
363—4fs-3n.

—“Avez-vousd es témoins à 
faire entendre ?

—“Pas à présent.
-“Je déclare qu’il y a matière |f TOUJOURS NOS

a procès, décida lTion. juge et, en 
conséquence, je condamne le pré­
venu à subir son procès au ter­
me des Assises Criminelles, en 
avril 1928, sur l’accusation de 

vol portée contre vous.”

ÜW* LISEZ* A LOUER
GRAND MAGASIN avec lo­

gement de 7 chambres au-dessus, 
très approprié pour restaurant , 
maison de pension, situé vis-à-vis 
de la gare du C. N. R. Peut être 
loué séparément. S’adresser à J. 
A. Godreau, rue St-François, Ed­
mundston, N. B.
405-4fs-l déc.

A WONTIHl
PETITES ANNONCES

TERRE A VENDRE
Située à Clair, N.-B., à dix ar­

pents du village, 12 arpents de 
large sur 2 milles de longueur, 3 
gpnges et bonne maison bien fi­
nie, avec toutes les commodités : 
eau, électricité dans toutes les bâ­
tisses. Toutes machineries néces­
saire à la culture. Prix pour le 
tout : $8000., et conditions faciles. 
S’adresser à GÇDEON BENOIT 
Plessisville, Co., Mégantic,P.Qué.

M
Me Alleyn Taschereau fit mo­

tion pour l’admission à caution 
de l’accusé, mais la Couronne s’v 
objecta :

—“Etant donné les circonstan-
A VENDRE-FOR SALE

Ameublement et garnitures de 
maison à vendre — aussi un sedan 
Maxter Six Buick 1926 — Tout 
est en bonnes conditions et peut 
être examiné à la demeure de M. 
R. D. MURPHY, 20e avenue , 
Edmundston, N. B.

M
mw

■літ.ЦГ 0N DEMANDEtat? Le tribunal refuse l’admission 
—“Il semblait avoir beaucoup i à caution et Joseph Desjardins 

de peine. I fut amené par ses gardes. Гй6в‘е,їииеїіеFurniture and furnishings for 
sale — also Master Six Buick Se­
dan 1926 model — All in good___
dition and may bè seen at resi­
dence of R. D. MURPHY, 20th 
Avenue, Edmundston, N. B. 
389-4fs-24 nov.

Un voyageur pour la ville, par­
lant couramment les deux langues 
inutile de se présenter sans expé­
rience comme vendeur. S’adresser 
à J. CLARK Д Son, Edmundston 
N.. B.

con

En vente chez:
F. T. LAGOIE, 

Edmundston, N.-B.
Г; і

393- j. n. o. -24 nov.•j
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11'-]LES CADEAUX POUR NOEL ET LE JOUR DE L’AN 
Seront des cadeaux durables et appréciés 

S’ils Viennent de Chez
PALETOTS

BLEUS
i4 V

!

Eddie Ji ALBERT
BIJOUTIER WJi ©,Vj

■ Excellent par leur Qualité 
Et leur Durabilité

A

Rue Victoria, E-DMUNDSTON, N. B.

Paletots de Chinchilla bleu, Molleton 
souple et Whitney épais de la meilleure 
qualité, très élégants, gros et chauds. 
Entièrement doublés ou demi-doublés 
de peluche, satin ou tissu pplo.

L’homme bien mis est toujours fier 
de dire que son paletot ou toute autre 
article de son vêtement vient de notre 
magasin.

4

wc
tі

A

Pour Dos Cadeaux M

Jolis Complets
POUR LE TEMPS DES FETES

l K <1 
t M -smKT0ELÜ... JOUR DE L’AN!... 

1^1 C’est le temps des Fêtes, c’est 
le temps des Cadeaux.Г ■ і

Ж
Voir ces beaux complets tout 
laine, dans les jolis modèles 
à deux ou trois boutons, c’est 
en acheter.

F іM0:
/ JTfx Les cadeaux utiles, sont toujours les 

plus appréciés. Voulez-vous plaire à vo­
tre épouse? Un nouveau meuble, une jo­
lie lampe, comblera ses désirs.

Pour votre époux, mesdames, une ta­
bagie, un beau fauteuil, ou tout autre 
morceau choisi en notre magasin sau­
ra le satisfaire.

}
w

іÏ X /\
X

V(A
.ХЛ.

ЛNous venons de recevoir un bel assor­
timent d’articles црііг cadeaux. Venez 
les examiner.

/j H \
оґ ) ':

» . Я I

I
-- Ia

V

AUTRES ARTICLESPour un léger versement en paie­
ment sur l’article choisi, nous vous le 
garderons jusqu’à la veille de Noel. 
Jouissez de nos prix spéciaux durant 
le mois de décembre.

F4 I.
Chapeaux — Gants — Sou­
liers . “Astoria” — Foulards 
Chemises “Tooke” — Sous- 

vêtements “Hatchway” et 
“Stanfields” — Cravates — 
Mouchoirs — tout est de pre 
mière qualité et assure notre 
bonne réputation.

:

\i;і

1 щ[2}

J. D. Castonguay
MARCHAND DE MEUBLES

Rue Victoria, - Edmundston, N. B.
î m
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Edmundston, N-B.rue
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: gloire que d» combattre pour 

langue de U patrie.—Jean DorrON
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J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire
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UNE INNOVATION■i »ï s 0. N. TRICOCHB
N.-B.

VARIETESІРріЕг
Ï(ÏS,UES--------MAIS AUSSI POUR APPORTER
DES REVENUS AU TRESOR DE LA PROVIN-

M àLE CURE DE ROTHENEUF.
m Disons tout de suite qu’il ne due avec art! D’abord on suit un 

s’agit pas ici du titulaire actuel seiAier dont les arbres, des deux 
de cette cure; mais du vénérable côtés, ont leurs troncs travaillés 
prêtre, aujoud’hui décédé, qui , de façon à représenter d’une fa- 
grâce à son ingéniosité, a rendu çon comique des personnalités 

cette modeste localité célèbre, connues. Puis l’on arrive à un ca- 
parmi les touristes en Bretagne, fé-restaurant où l’on allègue sa 
Rothéneuf est un petit village bourse au profit de l'escarcelle 
d’Ile et Vilaine, entre Paramé et fin, l’ond escend dans les rochers 
Cancale, places renommées, on le d’un villageois entreprenant. En- 
sait, l’une comme station balnéai- où, de toutes parts, s’aperçoivent 
re; l’autre pour ses huîtres déli- les sculptures bizarres, passable- 
ciettses. Est-ce le renom de ces ment grossières, mais certaines 
deux bourgs intéressants causait, amusantes. Quelque soit la cra­
des insomnies au digne curé? dité de la chose, on ne peut que 
Est-ce, plus vraiscmbjablement rendre hommage à la patience, і 

qu’il voulait, pour le bien de sa la persévérance du bon curé qui 
petiite commune, attirer l’atten- a déployé une aussi grande 
tion des touristes? Toujours est- me de travail pour donner un peu 
il que, depuis 1857, jusqu’à 1900, de relief à son village. Le gou- 
epoque à laquelle il devint infir- vernement toujours routier, prit 
me, le “Curé de Rothéneuf” se ombrage de ces atteintes inoffen- 
mit à sculpter les roches et les ar- sives portées à la propriété de 
bres des alentours . Non content l’Etat. Mais alors la population 
de cela, il peinturlura de couleurs entière, qui trouvait avantage à 
voyantes toutes ses créations. Ces cette étrange exhibition, attirant 
dermeres sont uniquement cari- de nombreux et généreux visi- 
caturaies, tantôt de simples têtes teurs, protesta énergiquement et 
grotesques, tantôt des corps en- l’oeuvre du Curé de Rothéneuf 
tiers. L’effet est certes plus origi- fut respectée, 
nal qu’artistique. Mais il est gra- George Nest'l

F CE.S

La nouvelle loi est un succès: belle blague! bmfe
forint 1-Ю

La nouvelle loi des liqueurs alcooliques est-elle entrée 
- dans ,lc®. statuts de la province pour contrôler la vente, 
c est-a-dire la distribution, afin d’enrayer ce mal de l’ivro­
gnerie qui ronge notre société, ou bien pour monopoliser 
rial?eVCnUS*de CC commerce el enrichir le trésor provin-

Voilà une question qu’il serait intéressant de tirer 
au clair.

CI» J. L. MATHIEU, Props., SHBR810OEB, p.g.ІM
IVMI•sa
KSa

Wright 
Flexible Axle 
Automobiles

sat
Ч ITIs

som~
1

S il faut en croire le correspondant d’un journal de 
St-Jean, lep résident de la commission des liqueurs n’est 
pas imbu des principes de la tempérance.

La commission est actuellement à considérer l’ins­
tallation de dispensaires dans certaines parties de la pro­
vince là où probablement il ne serait pas payant d’établir 
un magasin. Dans ces dispensaires, les liqueurs alcoôli- 
ques ne seront vendues que sur prescription de médecin, 
la quantité étant strictement limitée à six onces. Ces dis­
pensaires, specifie-t-km, ne seront pas dans les pharma­
cies.

■B.

ч M. J. A. Michaud, représentant local, informe 
tous les actionnaires de la dite compagnie qu’une 
assemblée publique aura lieu à la Salle de l’Ecole pu­
blique, MERCREDI soir le 14 courant à 7 heures et 
demie.er Tricoche

L’inventeur lui-même, M. Wright, sera présent 
ainsi que M. Howard G. Lea, directeur-financier et 
gérant des ventes, M. J. C. Germain et autres.

Le but de l’assemblée est de renseigner les acti­
onnaires et le public en général sur les progrès ac­
complis et les progrès d’avenir, et non pour solliciter 
des souscriptions.

Voilà la nouvellq telle que chacun a pu lire sur le jour­
nal du matin de St-Jean.

Que faut-il en conclure? D’abord qtie la commission 
veut prendre tous les moyens pour vendre le plus possi­
ble, question de promouvoir la tempérance, sans doute!

Dans les dispensaires, on livrera six onces de la mau­
dite boisson, sur prescription de médecin, à ceux qui sont , ,
^ncemïd'dr’ maladCS d4n aVO![ déjà *r°P b“’ Car le les plus mera'eUleux ÎVbnXl science médicale ne reconnaît pas, de nos jours, le traite- Cest une petite roche, aussi den-
ment deshtalgdies par absorption d’alcool. La pltrs impor- se et aussi pesante quelekiarbrë; 
tante société médicale de la* province de Québec a déjà fait maie composée de fibres soyeux 
la déclaration suivante: — “La science contemporaine sou- qui Peuvent étre cardés, filés etйд ,гіир"т*_4. T:1’**001, r?r» srt stSÆtQU fOle et du système nerveux, est, en vérité, une subtan- de ce minerai est aussi léger que 
СЄ dangereuse dont les hommes doivent absolument s’abs- le charbon et a la même apparen- 
tenir. П n y a pas de boissons hygiéniques parmi les bois- ce que le duvet, cependant elle 
sons alcooliques”. est si forte que pendant les mil-

Les dispensaires sont donc inutiles au point de vue J’ons, <* ann®es qu’elle a existéййі nr-sr; т?ьі" * ■» “ i-w te s as a, ssa srmal{p-e toute la sevente de la Commission et de ses em- térioré son éclat soyeux, tandis 
ployés, on trouve toujours le moyen de déroger à la loi. que le roc le plus dur dans le- 
Le système de prescription a été un fiasco dans le passé et 9uej >• était incrusté subissait 
il le sera encore à l’avenir. Il occasionnera les mêmes a- * action du temps, 
bus que la nouvelle юі a voulu prévenir: vente illicite et .d£ ProPri*té !fs P>“s
prescriptions non motivées ractère indestructible! quî .uT^

bans le consentement du peuple, en dépit de toutes met de résister à la décadence et 
les protestations, notre gouvernement a adopté cette nou- la destruction dans à peu près 
velle loi des liqueurs. Après une décision favorable des toutas *e? conditions de chaleur 
tribunaux, il ouvre actuellement des'magasins dans les at d’humidité. Elle forme la base 
comtés les plus prohibitionistes de la province, malgré fcu TauTourdhui * du
la volonté de la population. Bien plus, la Commission au- Pendant des siècles l’amiante 
ra bientôt ses dispensaires pour permettre une plus gran- n’était qu’un objet Me curiosité 
de consommation, èt par là un plus grand revenu, sous un L-®8 anciens, qui vivaient en ce 
faux prétexte. qu’°|) appelle les "ges de ténè-

Quelle responsabilité pour un gouvernement qui agit iT.s ’ *ü, 5onceXaient 
ainsi contre la volonté de l’électorat qui saura s’en rap- magne, qui ^Le^une S^ 
peler au jour du vote. de partie de l’Europe au neuviè­

me siècle, avait un tapis de table

1
)

en amiante dont il se servait pour 
étonner ses hôtes en le jetant 
dans le feluet en le retirant dans 
un aussi bon état qu’avant.

Vers l’année 1250 de notre ère 
Marco Paulo, le fameux explora­
teur, faisait des découvertes dans 
bien des terres nouvelles dé l’O­
rient. Il trouva que les Tàrtares 
et les Chinois connaissaient l’a­
miante et ses qualités à l’épreuve 
du feu, et ils avaient l’habitude de 
s’en servir pour plusieurs choses.

Plusieurs théories ont été avan 
cées au sujet de sa formation, 
mais celle qui est le plus accrédi­
tée est qu’elle a une origine vol­
canique : que ses dépôts prirent 
forme durant la période préhis­
torique du refroidissement de la 
croûte de la terre et que la forma­
tion des fibres est le résultat de 
l’action de l’eau et de la vapeur.

SAVEZ-VOUS?
QU’EST-CE QUE L’AMIAN

TE?
N

Bienvenue à Tens!

/iton

REMEDES
FRANÇAIS

.sure

ртжЖ?
uds.

!blé*

fier .
litre !egotre Brevetés à Ottawa No. 99. 

Folio 26796.
!

ATTENTION
l Ш: Je prends de 45 à 60 renards 

dans l’espace de 4 à 5 semaines. 
Je peux enseigner à tout lecteur 
de ce journal comment les attra­
per. Pour renseignements écrire 
à Mons. W. A. Hadley, Stans- 
tead, Québec.
311—22s.-lm.-28.

Ce» remèdes sont fabri­
qués par le Dr. F. Nicolle 
& ses fils. Ce sont sans con 
tredit les meilleurs préven­
tifs qui sont sur le marché.• t

Trade Mark.

Liniment du Dr. F. Nicolle.
Ce liniment est employé avec succès dans les cas de 
wurme, Pneumonie, Bronchite. C’est le li-

fir£!£ESa*r$
Le Régénérateur du Cheval.

Ce traitement est le meilleur connu jusqu’à ce jour, fi 
I contient un purgatif, un dépuratif, un vermifuge.
П est spécialement mis sur le marché pour la Gourme .

- Liens les cas d’emphysème pulmonaire (SOUPLE) P
riITUü1i^lé,neilt de pri8es ^ales on a obtenu 8 
aes résultats surprenants. Ce traitement devrait être F 
donné au moms une fois par année à tous les chevaux F 
«ans exception.

A Vendre$

Les propriétés de Jean Cas- 
tonguay d’Edmuudston sont à 

vendre ou à échanger pour mai­
son à 1* ville ou terre à la cam­
pagne. S’adresser à Charte, Cas 
f< nguay, St-Jacques, N. B. 
i<tt-j.nA),7o

D’après le même journal de St-Jean, M. Fulton au­
rait dit à Moncton, la semaine dernière, que la nouvelle 
loi fonctionnait de la façon la plus satisfaisante (it has 

, been working out most satisfactorily) et que de grandes 
améliorations avaient été accomplies partout, depuis sa 
mise en force (a great Improvement was noted everywhere 
since it was tn effect).

Quelle blague, ma foil

SERVICE D’AUTOBUS

CLAVETTESі
■h 4У. I

HORAIRE D’HIVERJ.-G. B.
Le service ae fer* tout l’hiver si le puMto l’encourage
DEPART che* M. Edouard Couturier à • heures du matin et 
à chaque demie-heure dans la journée.
LE PARCOURS:-*» Victoria 
la station du Témisçouata, rue

L’ JENT ROUGE. ANTI-COUC 
L’ONGUENT NOIR.Harry H. Jessome

m de Barbier

i jusqu’à l’Hôtel Têtu, rue de CERTIFICATS. — Nous certifions que ____
jours en main et que nous employons pour nos anima 
Remèdes Vétérinaires du Dr. F. Nicolle d’Edmund.»Son: .

; en

«es aux1 Ce certificat est Signé par; Price Brothers,»:ій - ф • —
signal le long du.■

de tous ta. trains * conduira tel
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Audacieuse Enquête au Mexique
i»

e
ШШ

©mandat d’arrêt, sans aucun docu- ; de jours après, six autres. Les fa- 
’ ment judiciaire que be soit; pre- milles ne reçurent pas d’acte de

mière violation de la Constittt- décès, et les corps ne furent pas 
tion. La .justice fédérale avait été rendus aux parents éplorés . 

LA TORTURE ET LA MORT sollicitée d’ordonner urt arnparo Pourquoi? Simplement à
a n f:. „„„ ou habeas corpus, et elle y avait ; des blessures dénonçant les tor-
* tt ntiv1,?,; ^,ie du meur OTnsenti: mais le général Fer-'tures prolongées qu’avaient subi

de la Ligue pour la défense de,la jtqntes mll“*,res- corps bnses et déformés
liberté religieuse et avocat de/re-J Le jugement se,fit à huit clos. Dans la seule ville de Guadala 
nom. Mes recherches se poursui- Flores fut, pendant six heures, jara plus de 12 prisonniers tdféfit
virent auprès des personnages mis à la torture ; à’ chaque, épreu- ' tués sans jugement. Les lanffès

les plus qualifiés èt j’acquis la ve, les bourreaux !e suspendaitent me viennent aux yeux quand je
conviction nue là comme tou- une heure par les pouces, tortu- lis les lettres écrites par l’un de

jours, 'les constitutionnalistes favorite des contitutionna-' ces jeunes gens à sa mère et à sa
avaient violé la Constitution cha- llste=- mais 1 infortune maintint fiancée la nuit ayant sa mort et

і»* trônait ses declarations d innocence. On transmise en contrebande par titt
Ш -Jeune fou, s’écria l’Officier. D-abord, il n’existe pas de loi le.,fqsilla dans les baraquements soldat.

J Viulais seulement vous offrir martiale au Mexique, même main. militaires, ou U avait ete empn- CALLES MEPRISE LA LOI.
j as'’on de vous enfuir. e tenant ; pourtant la police agit sonne^ __ j II y eut pourtant un dessin pire

-Je Лс veux Pas m’échapper, agit comme si elle était en' vi- Le même jour, quatre étudians que la mort: la déportation aux
ndit le* jeune homme : je veux gueur. On pénérta dans la mai- furent mis à mort avec les mêmes Islas Maria, bagne qui porte le

mes camarades. son de Flores, le 1er avril à 1 illégalités ; le 4 avril, deux autres1 nom de la Madone mais qui de- 
heure de l’après-midi, sans aucun les suivirent à la boucherie,et peu1 vrait plutôt s’appeler les Iles du

En proie aux généraux cruels et rapaces Avocat4
F.condamner à la déportation. 2o 

L’article 12 interdit l’existence 
de tribunaux spéciaux, tels,que 
ceux constitués par l’inspecteur 
général. 3e L’article 19 dit que 
les prisonniers doivent être en- x v 
tendus dans les trois jours. De * 
thème, les articles 20, 21 et 29 de 
la Constitution prouvent qu’en 
déportant les prisonniers aux lies 
Marie, en les détenant & l’Inspec­
tion générale et en les jugeant, 
le général Roberto Cruz viola la

Diable, car seuls les pires crimi­
nels et les. plus incorrigibles doi­
vent y être déportés. '

Réléguer dans ces îles des pri­
sonniers politiques, c’est violer 
la loi ; cela se, fait toutefois cou­
ramment. Cette brutale illégalité 
dans les procédés provoqua Un 
appel à la Cour Suprême1 de Jus­
tice adressé le 16 juin 1927 et si­
gné par le “Ligue de la Liberté” 
organisation comprenant un grou 
pe de juristes les plus éminents 
et de citoyens les plus distingués loi. 
du Mexique.

Le recours do 
copie note une
tents : lo d’Après les articles 14 
et 16 de la Constitution, l’inspec­
teur général de la police n’a pas 
la compétence constitutionnelle 
pour juger les personnes et Us :

Щcause(A suivre) ^
,u nombre des prisonniers cap 
•S à Parras (Coahuila), se trou 
; un garçon de 15 ans; les 
t autres étaient des hommes. 
і la jeunesse du premier, le ca- 
iaine chargé des prisonniers 
voya par un sentier dans un 
•e village, espérant qu’il s’en- 
Bit; mais le garçon revint lui 

qu’il n’avait pas trouvé la 
lonne recherchée.

1

Médecti

B
1

“Notre seul objet, disent les si­
gnatures de cet acte, est d’obte­
nir pour les détenus le bénifice 
des garanties quen otre institu­
tion accorda à tous les prisonni­
ers et même aux plus odieux cri­
minels”!
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^NOUVEL AUTO
PRÉSENTANT UNE VOITURE SUPERBE 
DANS LA CATEGORIE DES AUTO LEGERS
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qualité durable et d’économie de fonctionnement dam he autos 
légère.

Lubrification du moteur—Une combinaison d’huUafttjmr 
pompe, barbottago et per alimentation par gravité lubrifié de 
façon parfaite toutes les surfaces soumise» I ta 
égard à l'escarpement des routes.

«(j auto, entièrement nouveau, dépasse de beaucoup tout 
A, № que l’on est habitué à considérer comme summum de

». -u.—... «
de souplesse est atteint. Jusqu’à présent toa carectérietiquee 
suivantes m'ont été réunies que dans les autos de fiant hue.

Vitesse—plu» qu’un mille à la minute.

Accélération—de 5 à H mille» a l’heure en grande vitaaae « ,
8И seconde». j

tournant ean» remblai.

v
Collect!

J,
Jug
mi»Tutor

friction Spê© e o
L\»

une radiation plu» que eufitante. bd moteur ee iéchaufie vite 
■ans, cependant, surchauffer.

Système électrique—Le nouveau distributeur conçu par 
Ford est monté sur la tête du cylindre et assurant une connexion 
directe aux bougies d'allumage au aoit» de fortes bandes en 
bronxe. La bobine simple est protégfo par une enveloppe à 
répreuve de l’eéu. Le dispositif de vartouilleme.it universel sur 
ta circuit d'allumage est anti-vol. La puissant moteur de dé­
marrage et le générateur sont aussi da conception Ford.

Embrayage et transmission—Méditées sur ",e fameux Lin­
coln, ces unités assurant une facilite d) foncl’.cnnement qui 
n’a pas été rencontrée Jusqu’à ce Jour toa de? r.utoe de prix 
modiques. L’embrayage à disques multiples à Sut de 9 plaquée 
et le transmission sont conçus pour fscihStr vv . ci.quablsment 
le changement d'engrenages. La rapidity W S'-è* en marcha 
qui n’est excéllée par aucun auto qui soit hMfs > aujourd’hui, 
ne constitue qu’un de see nombreux аУайітв». Troie vitesses 
avant et une vitesse arrière. Tocs le» çngrœjger, tout fabriquée 
en un alliage d'acier au «brome traité calQ?Sapement. Le eeol 
auto léger eut lequel les arbres de la tümffilMn soient montée 
sur coussinets à billes et à rouleaux.

x
ST-

І
I ASSUFв

* .
Sedan,

fSrÆeas zi jd'avant ou d’arrière.

d’urgence.

à i e •
d

l’auto dans du asble mouvant on sur dee routes гаЬММИь 
Rayon de virement, 17 pda.

. keOoupédeg

©aHssHlà
il Essieu (f arriére—L'arbre de l’exdeli lui-méme «a supports

la friction aux roues d’arrlérs. Ша eoenmesade par tube à Цщ*» 
engrenage conique sa wat dee cnractértetiqmee

additionnelles.

téristlques de Ford. 

considérable de combinaisons de riisstnas

I\ ■ Architi
et un

»
I«v Ressorts—Du genre transversal aaml-еШуtique, 

exempts de toute Union otcaïSotinéa par la «urtentso 
aaulefonctio-î est d’amortir їм chocs do la roum Le type trans­
versal des голия-te conarRmo à empfcber ee grande partie las 
tondons ,-iâîàk rend pics eSîae* b freinage eut quatre 
rouée, fhdZno fa direction et réduit le» pcMs an eotaa-rwaorta.

Etant 
t, leur1 i. © j • t'

iPtnF Lubréfiqatiots dtSChàtsil -BjetSme à pression Alstaite-Zerk.

Châssis '■Moteur j :__________ wmUtiâd
fa»klw en dee mb

per le

6e mm. DeBrrtMtu»4fi•txatzjs—***-Feed -A*»reWeadoB et
OnttncjrUndr 
Construction en unité.

«И. Kl.h hde УІАІІГЄ HW joint

k CHUInient «ntt-volAllui Gerde-botte 
eeule pfèoe /,1 emorti-obooe hydreul- 

i«imЯraallw graviBmbrsrea. à dlMU. undUple à ses de t
"iLâffa
Mtvt>Hmsaàsttssc«sqr 
nuns uldnUs. do «ras glsod.

tUesk

La RoutUr*
du Use

Curbunena k Jte coot Cauts sc 
(Tubulur. d’écbsppuMut avec © •Joint deed- Rendement V^hmt dbâbwetkm de І7Ц 

LubrMcatlon duAccêlérettoo—6à*M. F. H. en 0Иft ГЬеше 
ft l'heure en

Alemlte-
Cerroeeerle 

le bruitEventail ft deux hunm du type ufroplene

Valves en nickel chromé eu certnur 
Rapporta N. A.C.C. 3â.gS HL P j—farces réefli 

ment développém 4# B. F. à 23H R. Fs ML

Votre distributeur beat Ford vous renseignera quant au* prb et vous donnera 
tous les détails—voyes-ie iti
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Dernier Quartier, le 15„ 

Nouvelle Lune, le 24, k. 
Premier Quartier, le 31,
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Avocat |

F. Dodd Tweedie I
(5£¥bt І

Edifice Hall 1 

Bdmundaten, N.-B. I

Avocat
Carier-Pl “S* TA: 42 PETES RELIGIEUSES

I IJ. | 5. EIoi:b4e tfaul'ie:---------1
. 2 IV. Ste Bibiane.

«■p,, ..3 IS. S. François-Xavier.
В ‘З’ТС , lie de l’Avent.
H S IL. Ste Crispine, v. et ni.
H 6 JM. S. Nicolas, év.

I 7 (M. S. Ambroise, doct.
I 8 JJ. Imm.-Conception, (d’obl.)
I 9 |V. Ste Léocadie. v. et m.
I 10 |S. Ste Eulalie._________

t
'

M.-D. CORMIER s-t :v.1
«ЙЄл -«JJ

BX UNE HISTOIHE 
PAR SEMAINE.Avocat, Notaire Public

- L’AUTOMNECE QUI ME CONSOLEN. B
Par PIBHBE L’ERMITE.

і
Salut, bois couronnés d’un reste de verdure. 
Feuillage jaunissant sur lés gazons épars !
Salut! derniers beaux’jours: le deuil de la nature 
Convient à la douleur et plaît à nos regards.

MédecfivChirurgien

I Dr. Honoré Cyr
Médecin-Chirurgien 

Oculiste 1

La dame visiteuse pour la "ma 
nière forte.”

A tort, probablement, elle pré­
férait assommer plutôt que de 
faire languir des heures dans l’in­
certitude.

Sur le trottoir, elle vérifia bien; 
l’adresse de son carnet. Il n'y a- 
vait pas de doute possible : “Mon
sieur R___ restaurateur, rue de.»
Abbesses , no—”

Elle regarda par lè carreau .....
A cetteqfieure de l’après-midi,, 

l’établissement était vide; assise 
à comptoir, une femme brune é- 
crivait.

La dame entra, son carnet à la 
main:

—C’est bien vous, Madame R.. 
—Oui.. s’écrie la femme su­

bitement redressée.
—■»   e régiment-

compagnie......secteur postal, fto..
—Oui......
—Eh bien, j’ai la triste mission 

de vous annoncer la mort glori­
euse de votre fils au champ d’hon­
neur!— '

Et la phrase n’était pas termi­
née, que la mère était sur la visi­
teuse, la bouche convulsée, tes 
mains levées dans une révolte qui 
secouait tout son être. ,

—Tu en as menti, gueuse!___
Tu es envoyé par Une voisine !......
Mon fils......Il vit!....... Tu entends
Il vit...... Chienne! __ .J’ai encore
reçu de lui une lettre ce matin!.»,

La visiteuse subit l’orage-------;
Elle en a vu d’autres.... pourtant 
si offensifs»..

Elle lève faiblement des bras 
Téléphone 189-21B qui ne veulent pas protester,mais 

™ qui, tout de même, ne peuvent pas 
laisser tout passer....

La femme est maintenant S4r
le trottoir...... elle a en plein la
poitrine, elle crie, elle ameute Jes 
passants :

—C’est cette partiçulière-là que 
je ne connais pas.... qui vient je 
ne sais d’où—! qui me, dit que 
mon- fils est mort ! ’.... Mon petit 
Pierre!— Vous le connaissez!.... 
Il est encore venu1 iéi le mois der
nier.:.... Sauve-toi, chienne!......Je
te tuerais!.—

і A ce moment, au-dessus d’ellè, 
une fenêtre veut s’ouvrir...... Oh!
si péniblement!—'On distingue 
deux maigres bras qui tirent sur 
la crémone.

] La femme a entendu, 
h' Instantanément, elle rentre 
I dans le restaurant, met son doigt 
I sur sa bouche et fait à la foule
■ qui s'amasse un geste de suppli-
■ cation terrible.

—Taisez-vous— pour l’amour
■ de Dieu!..,...
I Et, se tenant au comptoir, elle
■ va s’écrouler srr une banquette. 
1 Son mari, là-haut, au "premier 
I étage, se meurt d’une maladie de

coeur. S’il apprend la mort de
son fils_ au lieu d’un cadavre,
elle en aura deux !

Elle recommence le signe aux 
passants......de se taire........de s’é­
couler...;.... Les gamins eux-mê­
mes comprennent.

Puis elle monte lentement le 
petit escalier, s’arrêtant à chaque 
marche pour une prière confuse, 
mais d’une inexprimable angbis-

Avocat
ТГ IHe de l’Avent

J.-L MICHAUDi ЇГІЇГ
13 м.
14 M.
15 J.
16 V.
17 S.

S. Maxence; Ste Deoise. 
Ste Luce; Ste Odile.
Q. Temps.—S. :
Ste Chrétienne. 
Q.-Temps.—S. Eusèbe. 
Q.-Temps.—S. Lazare. 
fVe de l’Avent.

Nicaise. évBureau: rue St-François, 
autrefois occupé par if.

| Pius Michaud.
xw. N. B.

Je suis d’un pas rêveur le sentier solitaire :
J’aime à revoir encore pour la première fois 
Ce soleil pâlissant, dont la faible lumière 
Perce à peine à nos pieds l’obscurité de sbois.

Oui, dans les jours d’automne où la nature expire, 
A ses regards voilés je trouve plus d'attraits:
C’est l’adieu d’un ami, c’est, le dernier soupir 
Des lèvres que la mort va fermer pour jamais.

Ainsi, prêt à quitter l’horizon de la vie,
Pleurant de mes longs jours l’espoir évanoui,
Je me retourne encore et d’ün regard d’envie 
Je contemple ses biens dont je n’ai pas joui.

Щ
St-Baslla, N.-B, |D • 18 LX

№ S. Néseme.
S. Philogone.
S. Thomas, ap. ; S. Séverin 
S. Zénon, m.
Ste Victoire, 

eûne.—Ste Tharsffle.

20 M.
dec in-Chirurgien ■ P.-C. Laoorte *iCasi^PV?'^ TA: 46І I CLAIR, N.-B, I

ІА.-М. S0RMANY1 I
Lur«d=

21 M.
1 22 J.

v.23
24 ВИ
25 OEL.
26 L. S. Etienne.

M. S. Jean, ap.
M. SS. Innocents.
J. I S. Thomas de Cantorbéry. 
V.l Du dim. dans l’oct. SteAny 
S.| S- Sylvestre.

27
28
29
30y e

. X 311 Terre, soleil, vallon, belle et douce nature,
Je vous dois une larme au bord de mon tombeau. 
L’air est si parfumé, la lumière est si pure,
Aux regards d’un mourant le soleil est si beau !

Je voudrais maintenant vider jusqu’à la lie 
Ce calice mêlé de nectar et de fiel;
Au fond de cette coupe où je buvais la vie. 
Peut-être restait-il une goutte de miel.

Avocat h Entrepreneur
(Albert J. DIONNE I

BXI Avocat, Notaire Public ■

I Bureau: Chè* J. Têtu I I 
I Voisin de Jos È. Bard. ■ IlEdjmmjjtoTjJB|| I

A. BOUCHER
f) S BOITE AUX 

QUESTIONS
Tapisserie— Imitations 

Fraie Funéraires 
Spécialité: Réparation des 

vieux meubles. — 
Royal Hotel. Tel 126-21

Question:—
Dans lepéché d’Adam et d’Eve 

y a-t-il eu autre péché que de la 
“gourmandise?
Réponse :—

Oui ! certainement. Il y a eu 
surtout “autre chose” et beau­
coup moins de gourmandise “qu’ 
autre chose" D’après St-Thomas, 
en effet le péché de nos premiers 
parents a été principalement un 
“péché d'orgueil". Voici l’opini­
on de ce saint Docteur, exposée 
dans la Somme Théôlogique (Ha 
Ilâe — Qu. 163me art. I ad 4)
“Le péché du premier homme 
fut un “péché d’orgueil." Non 
pas qu’il n’ait péché que par or­
gueil dans ce premier péché ;mais 
parce que de tous les mouve­
ments désordonnés ou peccami- 
neux qui se trouvèrent dans son 
acte, le “premier" fut le 
ment de l’orgueil, ou la recher­
che de sa propre excellence, en 
voulant sortir des limites que

Dieu lui avait fixées......Il y a une
ressemblance entre le péché du 
démon et celui d'Adam, l’un et 
l’autre voulut, en quelque mani- Â
ère s’égaler à Dieu, en ce sens i
que l’un et l’autre voulut s’ap­
puyer sur soi, en méprisant l’or­
dre de la règle divine." C’est le 
“non serviam’’ dans l’un et l’au­
tre cas. “Le premier péché de l’­
homme dit encore St-Thomas, ne 
fut pas un “péché de la chair”; 
parce que l’homme se trouvent 
alors constitué dans l’état d’inno­
cence, П n’y avait en lui aucune 
révolte de la chair à l’endroit de 
l’esprit. Par conséquent, le pre­
mier désordre de la patrie affec- 
tice (du coeur) dans l’homme 
ne put pas être en ce qu’il aurait 
recherché quelque “bien sensible’’ 
vers lequel se porte la concupis­
cence de la chair contre l’ordre 
de la raison."
Question:—

A propos du jeûne eucharisti- 
qeu. Pourrait-on aller communi­
er après avoir avalé du sang qui 
nous serait venu dans h bouche- 
provenant d’une hémorragie 
sale?

Peut-être l’avenir me gardait-il encore 
Un retour de bonheur dont l’espoir est perdu ! 
Peut-être dans la foule une âme que j’ignore 
Aurait compris mon âme et m’aurait répondu.

PharmacieCollection
J,-A. CHAREST, VANWART

Huge de Paix — Com- 
Knissaire — Cour Suprême 

• {Spécialité :—collection des 
I comptée et prompte I remise.
iST-JACQUES, — N.-B.

Edifice David 
voisin du bureau-de-postee • La fleur tombe en livrant ses parfums au zéphyre ;

A la vie, au soleil, ce sont là ses adieux ;
Moi, je meurs : et mon âme, au moment qu’elle expire, 
S’exhale comme un son triste et mélodiux.

Service Courtois

! LAMARTINE.
ASSURANCE-VIE

-

La Sauvegarde du quartier І....:. Il en a tant sorti, 
lui, l’homme, des poupées sur le 
trottoir !....

—Le facteur est passe?—...
—Non, pas encore......

sois pas trop gourmand, 
des nouvelles ce matin.

—J’en voudrais toutes les heu­
res!.... . ,

—Sans doute! Mais, mets-toi a 
sa place—

—Oh! si je pouvais!.......  dit le
père en serrant les poings....

Elle redescend lentement, les 
yeux sur l’avenir.

Il va falloir organiser des bar­
rages.... surveiller les amis, les
journaux___ Comment fera-t-elle
pour les lettres?.... Depuis un an, 
petit en a écrit près de cent— 
Elle va les rechercher; son mari 
ne voit plus bien, elle lui lira les 
cartes courtes, celles qui rassu­
rent sur la chose essentielle.......
Elle deviendra l'inflexible porte 
d’amour du- jardin fermé ou s’é­
teint lentement celui qu’elle a ré­
solu d’épargner.... Ce sera une sur 
veillance du jour et de la nuit. Il 
lui semble que, de l’au-delà où est 
entré son héros, l'ordre lui en ar­
rive impérieusement.

Le fils sera, là-haut, la surprise 
dii père, et, au seuil du ciel, le pe­
tit chasseur bleu tendra les deux 
bras...

k-*
La Seule Compagnie Canadienne-Française 

Le Canada aux Canadian» ' 
z Et peur las Canadiens.

€ Mais ne meuve-« ..
tu as eu

ч5A. Piuze,
gérant provincial

H.-C. Richard,
agent local

A Votre Service 
Mesdames!

Plue que jamais nous nous 
efforçons de voua fournir h 
meilleure qualité de viande 
fraîche, poissons frais et gelés,

Architectes

BEAULE & MORISSETTE i
les épiceries de toutes sortes.ARCHITECTES

SPECIALITES: Edifices publics et religieux,
. constructions à l’épreuve du feu.

ALBERT MORISSETTE
Ж.Ж.Х. A.À.Z.Q. B.I.C.A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

tele r fruits et légumes fraie, etc.etc
Les commandée par télépho­

ne reçoivent notre plue grande 
attention. Noua faisons la li­
vraison à domicile.OSCAR BEAULE

jLfiiViQ1 & Ж.ІС.Ж.
The People’s Market

A.-E. MICHAUD, prop. 
TeL: 18-11 Rue Victoria, 

EDltUNDSTON, NX

CHIRURGIEN-DENTISTE 
TA: 31-2

Dr EMILE NADEAU
ST-LEONARD, N.-B.

(me du Pent)
Travaux dentaires exécutés d’après métho des 

nouvelles avec instrumentation moderne.
Dentiers incassables "Denturoid”. Traitement

. fir-gssK Txzsrssæxszz.
BytTf-ri*™ «an» douleur avec Waite's ou Som- 

niforro. Attention toute spéciale apportée auxjeunea 
enfmita car du sohi des dentsdép~d terni

Heures de bureau. 9 heures du matin à 5 heures 
du seir. Après souper, par rendes-voua.

Carier Postal 136
\ Souvenirs Mortuaires

se:
—Mon Dieu, donnez-moi la for 
....  Que votre volonté soit fai­

te I..—. Mais la force!— Ohl la 
'force!....

Une seconde pour essuyer ses 
larmes, relever ses cheveux, s’es­
sayer....... C'est épouvantable......
Mais il le faut!.... Oui.... S’essayer
à l’air détaché, au sourire.............
ЩЦ ouvre la porte—

Le père, debout à la fenêtre, se 
retourne :

■I —Mais qu’y a-t-il donc?.....
—A l’instant sur le trottoir!— 

t -j-Oh ! une poupée que j’ai éor-

—Déjà!... 11 n'est pourtant que 
3 heures.... 1

.й'&’зді'ек

Dieu épargna la pauvre fem­
me qui brisait les réactions quand 
enfin seule, elle pouvait se lais­
ser aller, n’enlaçant que du vide 
dans ses bras étendus...

Lé mari mourut, très douce­
ment, quelques jours après, par 
un temps orageux qui lui don­
nait le désir du grand repos....

En mourant, il regardait sa
femme-......Il lui caressait le front
il lui disait en appuyant sa main 
défaillante sur la sienne :

—Ce qui me console, vois-tu.... 
ce qui est une douceur suprême 
pour moi, c’est de savoir quji res,

€ • ce. na-

Réponse:—
Oui! parce que ce sang n’est 

oas absorbé par mode de nourritu 
re ou de breuvage.
Question:—
.H", . Un homme peut-il être 

obligé a donner son bien à relni 
qui l’a volé?
Réponse

;
Parente et Amb

>v.;
<’ mm ; %a a Vos Chers Défunb

;s
S Si vous leur distribues des 

cartes mortuaires qu'ils pla­
ceront dane leur livre de 
prières.

Il ne peut être obligé eu justice. 
Parce qu’en justice toute chose 
reclame son maître et tout mai- 
tre pept reclamer son dû. Mais il 
peut être obligé en charité, si, par 
exemple, le voleur a drivé à l’ar­
ticle de la mort *c trouve dans 
I impuissance de restituer et lui 
demande grâce.

r
I -

!
te! Nous pouvons voua impri­

mer différentes qualités de 
cartes mortuaires dont les 
prix conviennent à toutes les 
bourses.

Le Saucisse “DAIGLE* 
En GROS*»t

1 ; vv Шр«* “ *

: Г . ..& -r

r

t^«‘detail
m Je pars pour Toronto ce 

soir, Je sui ssupposé me marier 
demain matin.”

-“A Toronto?” : “
— “Non. Ici à Montréal !Г

'
->

I • -

ля»ш
шал XZJSSL

ШШ
4Г

sur 1 et Isa prix,roee
«t ( US MADAWASKAX

lent VA J.

Êtes®

-«Srs-^ÜT"J
I*.’ À';

»■» ........ .

.•??VVr
- ... . sim

v

V
;

\

\

mm
m 5

. ■

тшшшяцуі

ЙІжаШІ

.

ч

\

\
*

П

.
tv

g
 f

 
■

і;-



, . SI •' Л ' Л • -

Ч|-jjc S ч; :N
йШ *

PAGE SIX LE MADAWASKA 8 DECEMBRE -1907
« h}■ M

LE TAPIS MAGIQUE : Jre de ces histoires mais au lieu ( cier, quitte Montréal quotidien- 
d’être des contes de fées c’est la neifient à 10. 15 heures du soir 
réalité. C’est le transport rapide et arrive à Vancouver cinq jours 
à travers le continent avec quel- après, couvrant une distance de 
ques chaudières d’eau, un réser-1 quelques 2900 milles. En route le 
voir de fer et quelques pelletées j voyageur jouit des plus récents 
de charbon. Pendant le transport | développement de la science, ce 
on peut entendre les p{ps beaux convoi étant pourvu d’un wagon 
concerts, les rapports~du"marché observatoire avec bibliotèque et 
et les nouvelles les plus récentes ! radio, 
sur le Rialto. I Les paysages qu'offrent la

Vraiment nous voyons dans'Pa8ne sont de toute beauté; vaste 
un temps merveilleux et pour le panorama, terrains fertiles, forêts 

y°ya- réaliser nous n’avons qu’à faire et rivières, immenses prairies et 
geur était transporté à destinati- un voyage sur le Continental Li- montagnes recouvertes de glace, 
on avec une extrême rapidité. mited des chemins de fer de ГЕ- *c tout se combinant pour offrir 

De nos jours nous lisdtos enco- tat. Ce superbe convoi, tout d’â- un j°H coup d’oeil.
On peut se procurer de la lit­

térature illustrée de toutes les 
provinces du Canada que desser- 

, vent les chemins de fer de l’Etat 
en s’adressant à l’agent local ou

à M. F. W. Robertson, agent-gé- 
jhéral des passagers, Moncton, 
N. B,
Ann. 2fs. 8 dec.

*

T . ,
To lose,

ol «fc
Dans ces contes si familiers 

aux enfants que nous lisons dans 
‘‘The Arabian Knights Entertain 
ment”, il est question d’un tapis 
magique transportaient les voy­
ageurs de place en place avec 
une rapidité merveilleuse. Tout 

. ce qu’il y avait à faire était de se 
placer sur le. tapis et prononcer 
quelques paroles de commande­
ment; immédiatement le

ELEVEURS DE 
CHATS SAUVAGES

'-Bi

their he 
trators 
others p"Pour détails, écrivez-moi:cam -s-.:
may in j

NOTIXavier Bflodetù, Poor La Construction InHriMÉ ^ CE
^ИІРЮуо. chambra àl'êpiaiive du fo», et proté- 
vrant'de les

that the 
auction, ir 
tes of Johi 
of Grind 
Victoria, і 
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Oyproc prend la moitié du temps І 
qu’exigent le» lattes et le plâtra—d'où, âcennmie de f, 
temps et de main-d'œuvre. Permettes que noue voue [ 
montrions un grand feuillet de Gyproc, prêt à être mie 
en place.
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CATALOGUE COMPLET 
Noua l'enverrons sur demande A 

і tous ceux qui mentionneront ce 
і journal Romans Populaires; Ro- 
- mans Littéraires; Bons Romane; 
Littérature, Science; Histoire, Li­
vres d’utilité Pratique, Livres 

Canadiens. Noue payons les frais 
de malle sur toute commande.

Le PALAIS*Du LIVRE" ” 
2408, Notre Dame Ouest, 

Montréal, Qué.
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BELLE POUPEE»

Avec chaque achat d’une piastre ($1.00) nos clients 
recevront un coupon leur donnant droit de participer 
au tirage d’une magnifique poupée d’une valeur de 
$15.00.

I 9
Le Tirage aura lieu le 3 Janvier

Songez A
Son Cadeau!

)

И ,St

i

Mme E. I. CYR
Maine.

НІ.
LE TEMPS DE NOEL APPROCHEfl

Madawaska, Un cadeau à cette époque, est une marque d’amitié, et il sera 
apprécié d’autant plus qu’il sera utile.

Le cadeau par excellence est toujours et le service qu’il don­
ne doit se prolonger au-delà de l’époque des Fêtes. ; .

Vous trouverez dans nos assortiments plusieurs articles con­
venant à l’occasion et qui seront appréciés par leur durée et leur 
utilité.

* s le f '■
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V; NOUS

CÂVOUS INVITONS 
A ATTENDRE

NOUS SUGGERONSr.
FOIzFoulard

Gants
Sweaters

Bas

2^5 Chemises
Cravates
Pajamas

Robes de Chambre

en e
leur
le b

OUVERTURE a

MC\ Л: ЖDU NOUVEL ETAL DE k,<
I prié

Boucherie (
CR
bell
Chi• 'I

voisin du magasin Rice te IA

Notre intention est d’offrir
I%Kj’O ubliez Pas 1

4e w. сака»10

CK

MEILLEUR! g* ““45 blaiz
I un
1 4

Prix Ra&onnables — Toujours en main un choix de 
Viandes, Poisson et légumes. -,# e le g m vaPF^BELLE OFFRE GRATUITE

la semaine prochaine I! Ш 1Lv

David Moscovie z ЦГMcAlmdin Bros.
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FUMEURS
. J’ai le plaisir de vous annon­

cer que la récolte de l’année 
1927 est la meilleure obtenue 
depuis 10 ans, consistant en ta, 
bacs aromatiques :
Quesne 1 -Obourg - Rouge, 
Qiiesnel — Petit Canadien, 

Fort, Spécial Havane.
‘Echantillons envoyés sur. de­
mande en s’adressant à:

J.-A. Chartran. 
cultivateur.

Terrebonne,
379-10fs-17nov.

Québec.

Notre stock de Noel est nouveau et au 
complet. Un grand nombre d’articles 
pour cadeaux — Jolies robes pour les 
soirées des Fêtes et manteaux élégants.

Une visite vous étonnera!

J. Clark & Son Ltee.
Edmundston, N.-B.

Avant d’acheter venez examiner nos

FOURNAISES 
Poeles & Rechauds

avec et 
sans tuyau

Pouvant utiliser le bois ou le charbon.
Conditions de paiement faciles

FRANK E. FOURNIER, Gérant
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* : ^ HOTKE OF SALEШШ "the same south forty-six degrees 
"and twenty minutes west seven 

> Joseph Letorest of the Parish "and one half chains; and thence 
olStAmH in the County of "north forty-three degrees and 
Ksdawiska, in the Province of ,f°rty minutes west sixty-four 
New Brunswick, Parmer, and , c,halns and thirty-nine links to 
Caroline Laforsst, his wife, the Place of beginning”. Contai- 
their heirs, executors, admlnis- “!n? fi% acres. more or less,and 
trators and assigns, and all distinguished as the most south- 
other* persons whom it doth or crn °ne half of Lot Number Four, 

in any wise concern- T,er Two, Cyr Settlement.
CK IS HEREBY GIVEN TOGETHER WITH all the 

that there will be sold at public buildings and improvements thè- 
auction, in front of the Law Offi- r=on- a»d the appurtenances to 
tes of John M. Keefe, at the Town he same belonging or m any 
of Grand Falls, in the County of <na^*r appertaining.
Victoria, in the Province of New The above “Ie wl|l be made 
Brunswick, on Thursday, the fif- pursuant to a Power of Sale con- 
teenth day of December, A.D., amed, m an Indenture of Mort- 
1927, at the hour of two o’clock in bef nngdutethe eighth day
the afternoon, all that certain { March, A.D., 1921 made by the 
piece or parcel of land situate in ‘bove named Joseph Lafopest, 
the Parish of St. André, in the .i,nce deceased, and Carobne La- 
County of Madawaska,in the Pro- or“4 wife, of the first part, 
vince of New Brunswick, and ffld the undersigned, Alphonse 
bounded as follows, to-wit:— Gagnon, of the Parish of St. An- 

"Beginning at a spruce post lré aforesaid, Farmer, of the se- 
"standing on the southeastern si- ””d Part. and registered in the 
"de of a reserved road, at the most ?”**•<* the, Ree,strar of Deeds 
“northern angle of Lot number m and for the County of Mada- 
“Three granted to Paul Cyr, in waska aforesaid, m Book ‘TL3” 
“Tier Two, Cyr Settlement, then- *f records on pages 516 to 520 as 
"ce running by the magnet of the ^uPJber 2І567, m the 22nd day 
“year 1903 along the said reser- March, A.D., 1921, default ha- 
“ved road north forty-six degrees T? been made m the payment 
"and twenty minutes east seven ,,f moneys secured by the said 

-a? "and one half chains to another ^denture of Mortgage. 
n "sjmice post ; thence south forty- ^Dated^the^fteenth day of Octo-

"m inutes east sixty- 
"four chains and thirty-nine links 
"to the north western side of ano- JOHN M. KEEFE,
"ther reserved road ; thence along Solicitor for Mortgagee.
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i; L’Amelioration d’un Troupeau Laimay
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eN
pour cent étaient supérieures; à f 
l’âge de cinq ans, aucune n’était | 
supérieure et à l’âge de six ans 
40 pour cent étaient supérieures.

Dans la comparaison des Hole 
teins, premier croisement, avec 
leurs mères, sur la base du gras 
de beurre, on voit qn’à l’âgç de - 
deux ans, 44.4 pour cent étaient 
supérieures à leurs mères; à l’à- | 
ge de trois ans 33.3 pour cent, 
à l’âge de quatre ans 28.6 pour 
cent, à l’âge de cinq ans, aucune 
et à l’âge de six ans 60 pour cent 
étaient supérieures à leurs mères. 

Comparons maintenant la pro- 
lees dans un rapport de la 1er- géniture, les Ayrshires du deuxi- 
me Expérimentale de Nappan , ème croisement avec leurs mères 
N. E. sont le résultat de neuf an- (Ayrshires du premier croisement 
nees de travail sur l’amélioration sur ]a base du gras de beurré l’â- 
graduelle des vaches laitières. L’­
objet de cette expérience est de 
faire connaître l’avantage qu’il y 
a à employer un taureau pur sang 
issu d’une bonne vache laitière, 
sur la vache laitière ordinaire , 
commune, pour augmenter et la 
production du lait et la producti­
on du gras. Deux races, l’Ayrs- 
hire et la Holstein, sont employ­
ées. Le pourcentage de supériori­
té a déterminé sur la base du gras
de beurre. Les résultats obtenus __
sont les suivants : en ce qui con- AVOCATS ! !
cerne les bêtes Ayrshires du pre- JUGES DE PAIX! 
mier croissement à l’âge de deux Vou, avez sans doote besoin de 
ans, 62.5 pour cent étaient supé- formules d'Actes de Vente, d*by- 
rieures à leurs mères ; à l’âge de pothèque. et de billets promis- 
trois ans, 28.5 pour cent étaient soires. Nous pouvons vous lfk 
supérieures ; à quatre ans, 16.6 fournir â un prix raisonnable- Die.

— par —
M. Gustave Gaudet, bachelier en Sciences Agricoles 

agronome officiel des comtés de 
Madawaska et Restigouche.

et

Suivant! "C’est ta vache laitière qui 1004.5 livres de plus que celles-ci 
est le producteur le plus n’avaient fait comme vaches adttl 

tes. Voilà encore un cas — et ils 
sont nombreux — où un taureau 
pur sang employé sur un trou- 
>eau commun a donné- d’excel- 
ents résultats. (Rapport de la 

ferme expérimentale d’Agassiz).

A VOUS, monsieur 1 
Une bonne chaise et 

un barbier d’expérience 
vous attendent — avec 
çlipper électrique ou pei­
gne et ciseaux — pour 
vous donner la coupe la 
plus prompte et la plus 
belle que vous ayez ja - 
mais eue. Shampoo, bar­
be et message aussi, si 
vous le désirez!

économique de tous Iss 
animaux de h ferme.”

Suite
bouchés pour les produits laiti­
ers pour les cultivateurs, marché 
central, beurrerie coopérative. 5e 
A cause de la loi acueltle du paie­
ment du lait d’après le pourcen­
tage de gras.

Les données suivantes compi-

— 2 —
'A'

ge de deux ans, 31 pour cent é- 
taient supérieures, à l’âge de 

trois ans, 44.4 pour cent, à l’âge 
de quatre ans, 40 pour cent, à 
l’âge de cinq ans 66.6 pour cent 
et à l’âge de six ans, 100 pour 
cent étaient supérieures.

COMMENT AMELIORER
Dans une première partie, nous 

avons étudié et repassé les prin­
cipales raisons qui militent en fa­
veur de l’amélioration du bétail 
laitier au Nouveau-Brunswick . 
Dans la seconde partie notre tra­
vail consistera à étudier les moy­
ens à la portée du cultivateur 
pour améliorer son troupeau, et 
les divers facteurs propres à ame­
ner une amélioration à l’état ac­
tuel du bétail laitier au Nouveau- 
Brunswick .
—Sélection; Le premier moyen 
qui s’impose est la sélection des 
sujets à reproduire. Ce moyen a 
servi à donner à nos races laitiè­
res le degré de perfection qu’elles 
ont actuellement. En choisissant 
toujours Ies.tneileurs animaux on 
a réussi à provoquer la naissance 
des individus de choix lesquels, 
bien entetenus, ont la puissance 
de transmettre à leurs descen­
dants leurs propres qualités, sou­
vent acquises au cours de leur 
existence. Toutes les espèces do­
mestiques ont été améliorées par 
ce procédé.

Hérédité : Ici, donc intervient 
la loi de l’hérédité ; soulignons 
l’importance de cette loi et son 
mode d’opérer avec le maximum 
de résultats. Ceci nous amène au 
choix des reproducteurs, et de 
ceux du sexe male en .particulier. 
Avant d’établir la prépondéran­
ce de l’un ou de l’autre sexfc dans 
la somme des aptitudes transmi­
ses par l’hérédité, voyons un peu 
si le reproducteur peut transmet­
tre une aptitude acquise par un 
ascendant d’un autre sexe à un 
descendant également d’un autre 
sexe

Salon Paul4 .
Paul Soucy, prop. 

Voisin des théâtres.
ALPHONSE GAGNON, 

Mortgagee. (A Suivre)

SAUCISSE "DAIGLE 
Touiours Fraîche!

Cadeaux Utiles & Pratiques
Qu’il Saura Apprécier
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Radio Is J LastingGift і
\ \

C’est un cadeau qui dure!
De tous les cadeaux de Noel aucun ne sera reçu 

avec plus d’enthousiasme qu’un radio Westhing- 
house. C’est un cadeau dont jouira toute la famille 
procurant à tous des heures sans nombre de jolis pro­
grammes musicaux. ______

Dans la ligne complète des radios Westinghouse 
vous trouverez le modèle qui convient à vos exigen­
ces, à votre localité et à votre bourse.

Ainsi comme exemple le modèle 57 — opérant 
avec batteries et plusieurs fois aussi sélectif que la 
moyenne des appareils. Il est connu comme “la plus 
grande valeur an radio” Il contient toutes les amélio­
rations que vous trouvez dans les appareils plus dis­
pendieux. Contrôle unique. Tonalité variable. Il fonc 
donne avec le nouveau radiotron UX-201-3 qui ré­
duit le coût d’opération de moitié. Le prix, sans les ac 
cessoires, est de $78.00! Venez dès aujourd’hui exa­
miner vous-même ce modèle chez

Prenons un exemple : est-ce 
que lé veau d’une vache 
donné 150 livres de lait

ayant 
par jour

peut transmettre cette puissance 
de lactation à ses descendants ? 
La preuve en est faite par le 
prix qu’obtiennent certains éle­
veurs. Ils comptent sur le phéno­
mène del’ hérédité, et donnent 

avant <pie ce jeune male ait mê­
me été capable de faire unesaillie 
d’essai, des prix qui nous parais­
sent souvent exorbitants, ce qui, 
jour ou l’autre peut fort bien leur 
être remboursé, si l’animal, bien 
nourri comme on le devine, et 
bien élevé, tout le monde peut le 
juger, mais non l’imiter. Pre- 

nons-en un autre. Un cultivateur, 
assez peu fortuné possède un trou 
peau de très faible rendement , 
Un de ses fils, dans un voyage 
une région d’élevage visite une- 
ferme prospère, y voit du bétail 
de race et avec son argent achète 
un jeune male qu’il fait transpor­
ter sur la ferme paternelle. Au 
bout de dix ans trente vaches is­
sues du croisement du

ущ:* • le f L’épouse, la mère ou la soeur indécise sur le choix de ses ca­
deaux trouvera en notre magasin un choix merveilleux — les ar­
ticles qu’il suggérerait lui-même, s’il l’osait.

CADEAUX UTILES ^
FOULARDS — en soie > ZiOh
en serge ou en laine, cou Я 
leurs les plus nouvelles- ^ 
le blanc Inclus.

CADEAUX
APPROPRIES

W

SWEATERS — modè­
les coupe-vent ou pull­
over. Très jolis et appré 
ciés comme cadeau.

GANTS — en kid, en su 
ède, doublés ou non, cou , 
leurs diverses, toutes 
pointures.

DES BAS — en soie, en 
soie et laine et tout lai­
ne. Nuances nouvelles et 
toutes les grandeurs,

CEINTURES — et con 
binaisons de bretelles et 
jarretières dans une bel­
le boite.

w.v

MOUCHOIRS —en toi 
le, dans une boite appro­
priée. J.CLARK & SON,Ltd•J

â« Aussi Bateries, Tubes et autres accessoires.
EDMUNDSTON, N. B.CRAVATES —les plus 

belles en ville, un grand 
Chôix dans une jolie boi­
te de Noel. Westinghouse

BATTtWYLK S AND aATTXWY

m 1*4V veau e-
cneté et des mauvaises vaches 
du troupeau original donnent en 
moyenne une production de 30 
livres de lait, pendant les beaux 
jours d’été. Ce n’est déjà pas si 
mai, si l’on remarque que ce ren­
dement est une moyenne. Incon­
testablement, ce troupeau a en­
gendré des vaches meilleures que 
leur mere.

De nombreuses expérience* 
viennent corroborer ces faits et 

en citerons deux, que nous 
toons des rapports des Fermes 
Expérimentales d’Agassiz, C. B„ 
« de Nappan, N, E, A là ferme

SEHgSS
X leur période de lactation8 bêtes de deux ans M*

\> 0

RADIO and RADIOLAS

. * внримнірнр.. іряни
Batterie* de Radios — Raquettes — Skis — Patins 
Tobaggans et Trainaux.

CHEMISES — en soie 
Mançhe et fancy. Voilà 
un cadeau toujours Men

I
ri më

j m —
і Ш',.. .

• • Laveuses électriques “Connor” 
électriques “Premier Duplex” 
lacquers “Glidden”.

** " 6âlâyCUSC8 І
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EN TOMBANT 0, SE 
FRACTURE LE MED

NOTRE COURRIER .......
f suite de la page 1)LABAMQUE PROVINCIALE . Central Cash Store . SSDonc, pour moi, la Commissi­

on du Service Civil est une porte 
de sortie trop facile aux députés; 
car s’il est possible pour eux de 
^mettre entrave^ aux activités de 
cette Commission pour l’intérêt 
d’un parti, il est aussi facile de le 
faire, et à plus forte raison,quand 
il s’agit de faire preuve de patrio­
tisme, et on aurait mauvaise grâ­
ce d’essayer de nous faire croire 
le contraire.

M. Véniot ne devrait pas ou­
blier que de telles actions réflè- 
tent sérieusement sur sa réputati­
on; qu’il y a au comté de Glou­
cester, et ils sont nombreux, des 
gens qui pensent et agissent en 
vrais patriotes et qui ne tolére­
ront jamais pareil écart! Qu’il 
y a aussi des anglais à l’esprit 
large qui sont indignés de ces no­
minations.

Ü8
M. Joseph P. Michaud, frère 

de l’hon. J. E. Michaud s’est frac 
Лиге un pied près de la jointure, 
mercredi dernier,en rentrant chez 
lui. Il glissa sur la glace et tom­
ba lourdement.Son' frère Georges 
lui aida à se relever. Le médecin, 
appelé le lendemain matin, cons­
tata une fracture près de la join­
ture.

DU CANADA
Incorporée par Acte du Parlement en juillet 1900

* І
CINJOS. DAVID, prop.

5c—10c—15c à $1.00 
Edmundston, N.-B.

Capital autorisé .. .. _ .... _ ..
Capital payé et Réserve ......
Actif total (au 30 nov. 1926)...

_ .. $ 5,000,000.00 
_ .. $ 5,776,000.00 

............$47,880,000.00 1I

1 !I' POUR SAMEDI SEULEMENT

Granit Gris
La seule banque au Canada dont les argents confiés 

à son département d’Epargne sont contrôlés par un 
Comité de Censeurs, ces messieurs examinant mensuel­
lement les placements faits en rapjport avec tels dépôts.

Conformément aux règlements approuvés par ses 
actionnaires, lors de sà fondation cette banque ne 
prête pas d’argent à ses directeurs.

»
Est■1

Pellet 
le bai 
rie Tl 
marri

IL MEURT APRES
UN ACCIDENTt

I CHAUDRONS en granit, sans 
couvert

let.M. Pierre Morin d’Atholville 
est mort le 24 novembre dans 
les bois des suites de blessures 
reçues pa rla chute d’un arbre. Il 
était âgé de 60 ans. Son épouse 
et plusieurs enfants lui survivent. 
Les funérailles ont eu lieu à A- 
tholville le 28 du mois dernier.

LeЯГ* 19c crède 
les no 

, rier. 1 
Mme

Les mêmes avec couvert pourPrésident du Conseil d’Administration

»W 29cL'HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE-
Assiettes p tartes, pour Le it 1er Vice-président 2e Vice-président

M. TANCREDE BIENVENU M. S.J.B. ROLLAND
»Amicus toina 

sous 1 
Pariai 
Miche 

Le! 
Mme 
tisée 
Ida, T 
M. Lu 
randa 

„ Le 
Èf Françc 
“ tisée s, 

rette, 
M. et 1

Ц
TRAINES A VENDREPrésident du Bureau des Commissaires-Censeurs

L’HONORABLE N. PERODEAU
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs
L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE

Lave-main de même qualité pourVOITURE A VENDRE
Voitures à vendre à bon mar­

ché. Carrioles et traineaux ainsi 
que carrioles de seconde main. 
S’adresser à J. P. Demers, St-Jac 
ques, N. B.
412-3fs-15 dec.

S. Traines doubles et simples, pre 
mière qualité, lissées en acier an­
glais. A vendre à Baker-Brook 
chez Denis Michaud, forgeron ; 
à Edmundston chez M. Cyr, 
geron ; à St-Basilë chez M. Arr 
thur Hudon. Toutes ces traines 
sont en vente à bas prix. Nous 
pouvons vendre avec trois mois 
pour payer. Dans les autres pa­
roisses s’adresser à Belone LE­
VESQUE, St-Jacques, Les trai­
nes vous seront expédiées fret 
payé.

'•
Bouilloires (bombes) en granit

WT-lSc
Plats à vaisselle pour

ІГ 59c
Autres articles en granit gris à 
prix spécialement réduits. .

4
, for-\Щ CHS.-A. ROY, Gérant général 

^ Succursale à Edmundston, J.-A. BACON, Gérant. PERDUE
Une peau de carriole en four­

rure, dimanche le 27 novembre 
en allant à l’église. Prière de la 
remettre à Florent MARTIN, 

Edmundston, N. B. ou au Bu­
reau du Madawaska.

4«
F

Le 9HUILE JAPONAISELA LIBRAIRIE 
GRANGER FRERES S Carriei

420-)f-8 dec. noms ( 
Parraii 
F. X.

Le 1 
ac Laj 
les nor 
Parraii 
Jérome

Le 1 
Joseph 
sée sou 
nine. I 
Mme V

E„ . „ (JAPANESE OIL)
DE MONTREAL Si bien connue pour son efficaci

té pour usage extérieur, pour rhu 
matisme, enflures des joints, broc 
chites, maladies pulmonaires, etc. 
50c la bouteille. The Home Reme­
dies and Supplies Co., Amherst, 

21 jt-—21oct.

ON DEMANDE . ,
Une maison d’un seul logement 

située dans le centre de la ville. 
S adresser au bureau du Mada­
waska.
421-H-8 déc.

A LOUER

Robes Elegantes
POUR LES SOIREES DES FETES

і
publie Un appartement pour bureau, 

dans un grand édifice. Ecrire à 
Casier 330. Edmundston, N. B. 
410-2fs-8 déc.

SON NOUVEAU
CATALOGUE

N.-S.La librairie Granger Frères 
Limitée, 32 > rue Notre-Dame 
Ouest, vient de publier un très 
joli catalogue illustré, dé 16 
pages, donnant une idée des 
jolis cadeaux qu’on trouve dans 
cette maison, dans ses diffé­
rents rayons: “Livres pour en 
f ants’’ et dans les belles reliu­
res: “Littérature canadienne”.

En outre, un joli assortiment 
d’articles religieux, d’articles 

de papeterie : Boîtes de papier 
à lettres, plumes-réservoir,cray 
ons argent, encriers, garniture 
en cuivre et en métal argenté 

І et tout ce qu’i Haut pour le sô 
crétaire.

Les articles en cuir tels que:

йON DEMANDE RES CHICS 
sont ces ravis­

santes robes de 
soie de qualité,en 
modèles appropri 
et aux soirées .
Confectionnées 

de satin, crêpe 
plat épais, geor­
gette, velours et 
georgette en com 
binaison. Vous a- 
vez un choix vari- 
é des nuances et 
des modèles les 
plus en vogue 

pour l’hiver.Vous 
les apprécierez en 
les voyant.

VDES AGENTS dans différentes 
parties du comté de Madawaska, 
de préférence avec voiture, pour 
vendre un produit populaire. Bon 
ne commission. S’adresser à : The 
Home Remedies & Supplies Co, 
P.O.Box 302, Amherst, N.S. 
279-j.n.o.-21jt.
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plante.
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écritoires, liseuses, porte-let­
tres etc, sont aussi illustrés 

ainsi que quelques jeux de so­
ciété.

Ce joli catalogue est envoyé 
gratuitement sur demande.

Il%

USE(Q
f e»

X <é» New-' 
société c 

. invités, 
Bigelow 
considér 
lement, 
ment va 
mort d’n 
parents і

v ' *± w

EPICERIES2-:-
SPECIAL POUR LE TEMPS DE NOEL

Achetez vos épiceries à la caisse de deux douzaines 
- . et économisez.

_____$3.25
____ $3.00
____ $3.00
____ $3.25
____ $3.50
___ $3.25

TOMATES, standard ——.—
choice______ ___

POIS, numéro 4-----------------
numéro 3 ------------- ----

' BLE D’INDE, choice___ -J—

standard____

U> el • r 4
POUR CADEAUX Est fl 

au pul 
lente - 
soirs d 
Entré*

Nous avons un choix 
exquis d’accessoires 

de qualité pouvant ê- 
tre offerts en cadeaux 
surs de plaire.

Pmr FRUITS & LEGUMES IB1
Nous aurons pour le temps des Fêtes, un grand 

assortiment de fruits et légumes; pommes, oranges, 
bananes, ananas; celeri, laitue, carrottes, etc.

NOIX de toutes sortes.

t
Les bi

venSACOCHES — quel 
plus beau cadeau à of­
frir, différents modè­
les en cuir et en soie.

GANTS — Importés 
en kid, suède et tissus 
les plus récentes cou­
leurs.

LES BAS — une belle 
collection de bas, lai­
ne douce, soie et lame 
et tout soie. Nuances 
à la mode.

MOUCHOIRS —très 
jolis, en toile, en crêpe 
ou voile, tout blancs 
ou de couleur pâle.

ШГ POUR LES CADEAUX Pre
Notre installation de jouets est peut-être le plus 

complet en ville. Un simple regard sur nos tables vous 
en convaincra.

Mb
і

ЮТ* NOS VIANDES Bad
Nous avons le plaisir d’annoncer à notre clientè­

le que nous avons maintenant les services de M. H. 
Martin, avantageusement connu en ville. — Notre 
assortiment de viandes est complet: Boeuf, Agneau, 
Porc, POULETS, saucisse, etc.

Téléphonez votre commande si vous ne pouvez 
venir. Nous vous la livrerons sans délai. ,

X ^
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Grande OUVERTURE
DU MAGASIN

J. F. RICE
A L’OCCASION De Son AGRANDISSEMENT 

AURA LIEU

VENDREDI le 9 DEC.
Assortiment complet de:

AMEUBLEMENTS DE MAISON "
JOUETS DE TOUTES SORTES 

ARGENTERIE — VERRERIE — VAISSELLE 
PANIERS à OUVRAGE — CENTRES de TABLE 

PIANOS — GRAMOPHONES — RECORDS 
PRELARTS — TAPIS — CHESTERFIELDS 

POELES — LAMPES ELECTRIQUES 
ETC. — ETC. — ETC.

Notre stock contient des nouveautés exclusives— 
il offre un beau choix pour èadeaux de Noel et du Jour 
de l’An. — Des articles utiles et agréables à offrir.

Venez vous enquérir des prix.— Vous constaterez 
qu’ils sont bien raisonnables.

UNE VISITE EST SOLLICITEE

J. Frank RICE
Rue Canada, Edmundston, N.-B.
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